Monsieur le Ministre,

Chers invités,

Mesdames et Messieurs les journalistes,

J'ai le plaisir de vous souhaiter la bienvenue, au nom de Belgacom, à cette conférence de presse. Les orateurs s'attarderont à la problématique des brûlures. Un an, jour pour jour, après la catastrophe de Ghislenghien, il n'est personne qui doute encore de l'importance primordiale que revêt cette problématique.

Belgacom n'a pas hésité un seul instant à suggérer que cette conférence de presse soit organisée ici. 

Nous sommes on ne peut plus conscients des problèmes énormes, physiques mais aussi psychologiques, auxquels sont confrontées les victimes de brûlures. Je me souviens combien des parents brûlés, après la catastrophe de l'an dernier à Ghislenghien, ont apprécié de pouvoir à tout le moins voir leurs enfants, hospitalisés dans une autre clinique, et parler avec eux grâce aux visiophones que nous avions mis à leur disposition.

Par cette forme de parrainage et d'autres encore, Belgacom entend contribuer en toute modestie à alléger les souffrances des victimes. 

Nous souscrivons sans réserve aux objectifs de la Fondation belge des Brûlures. La prévention à elle seule, en effet, est hélas insuffisante.

Nos collaborateurs techniques (jointeurs) doivent, eux aussi, faire preuve d'une vigilance de tous les instants dans l'exercice des tâches parfois dangereuses qui leur sont confiées. La moindre inattention les expose à des risques de brûlure. Fort heureusement, nous n'avons dû déplorer jusqu'à présent aucun accident grave. 

Bien évidemment, mieux vaut prévenir que guérir : ce précepte doit prévaloir dans la politique mise en œuvre par les pouvoirs publics, les entreprises et les citoyens. 

S'il est vrai, comme le dit l'adage, qu'il n'y a "pas de fumée sans feu", il n'y a pas davantage "de feu sans fumée"... D'où l'importance des détecteurs de fumée. Nous ne nous sommes pas montrés chiches en la matière, eu égard à nos quelque 1.100 bâtiments et installations techniques.  Les détecteurs de fumée ont pour mission, si je puis m'exprimer ainsi, d' "étouffer le danger dans l'œuf". 

Qu'il me soit permis de souligner une fois encore l'importance de la sensibilisation dans le domaine de la prévention des incendies : il s'agit d'un impératif pour une société comme la nôtre. En 2002 et 2003, nous avons organisé à l'intention de nos collaborateurs une campagne de prévention anti-incendie, qui a pris la forme d'un Tour de Belgique.  Nous avons pu compter alors sur la collaboration de la Fondation belge des Brûlures. Nous n'avons certes pas oublié la part active prise dans cet événement par son Administrateur Délégué, Johan de Jager, qui non content de distribuer des brochures, y a été d'un exposé professionnel. Une démarche qu'ont appréciée au plus haut point nos collègues. Je ne saurais trop recommander une telle collaboration aux autres entreprises.

Mais vous n'êtes pas venus ici pour écouter mes propos. 

Je vous remercie de votre attention et cède à présent la parole à Monsieur Charles-Albert de Vuyst, Président de la Fondation belge des Brûlures.
Karel Vankeirsbilck

Vice-President Internal Services

